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Al’image de l’édition 2002 de Dijon qui

n ’ a v a i t  p a s  l a i s s é  u n  s o u v e n i r
mémorable à Soheil, le millésime 2003 restera

également un sombre week-end. Un deuxième
meeting de la saison dont la préparation a commencé

dès le début de semaine où Soheil, Eric HELARY et
l’équipe Gémo Sport ont testé les évolutions châssis

apportées après Nogaro. Cette séance d’essais menée sur
le circuit auvergnat de Charade s’abrégeait rapidement pour

le Champion en titre qui sortait violemment après quelques
tours. « La voiture m’a échappé alors que je réalisais mes tours

de mise place, pour jauger le comportement de cette voiture dont
une partie du châssis a été modifiée. La semaine commence mal ! »

Un travail nuit et jour de toute l’équipe de Gémo Sport permettait à
Soheil de s’aligner à la séance d’essais libres du vendredi après-

midi à Dijon, répétition générale en vue du week-end de course. La
première, celle du samedi, offrait une piste humide pour les essais

qualificatifs. Malgré sa détermination, Soheil passait à côté de sa séance, au
volant d’une voiture en manque de mise au point : « La voiture est inconduisible.

Impossible de trouver une direction à prendre, ni une idée de choix de réglages.
J’étais totalement perdu. Comme ces essais se sont déroulés sous la pluie, ne pas
avoir trouvé les bons réglages est encore plus pénalisant. » Le pilote d’Aix-les-
Bains terminait au 7e rang. Disputée sur le sec, la course commençait parfaitement
pour Soheil, auteur d’un départ canon. Il dépassait la BMW de PORTA dans les
premiers mètres, et faisait l’extérieur à l’Opel de MELIS dans le double droit de
Villeroy. En tenant compte des problèmes techniques d’un COLLARD parti des
stands, notre pilote pointait déjà 3e après seulement deux virages ! Mais les efforts
du Champion en titre s’avéraient vains, puisqu’au 3e tour les drapeaux rouges
étaient brandis, suite à un accrochage en milieu de peloton, synonyme de nouveau
départ. Tout  était à refaire pour le pilote Peugeot. Qu’à cela ne tienne, malgré la
présence de COLLARD lors de ce second envol, la n° 9 prenait une nouvelle fois
tous les risques pour se positionner parmi les leaders, et parvenait encore une fois
à passer en 3e position au premier tour. Mais plus les boucles s’enchaînaient, plus
Soheil devait se battre pour tenir le rythme de tête. L’Opel de MELIS revenue sur lui
le dépassait sans coup férir à la mi-course. Soheil parvenait en fin de course à
résister au retour de COLLARD, et terminait à une 4e place synonyme de dix points, un
moindre mal compte-tenu de la préparation réduite de cette première course de Dijon.

Le lendemain, Soheil remettait les pendules à l’heure en profitant pleinement de
l’efficace briefing du samedi soir qui permit de trouver la cause des réglages peu

adaptés de la course 1. Sur une piste mouillée, il réalisait un véritable tour de
funambule et signait sa première pole position de la saison, un peu de baume au
cœur après un début de week-end difficile. Avec 7 dixièmes d’avance sur Eric
HELARY son équipier, Soheil pouvait se montrer satisfait du travail réalisé avec ses
ingénieurs. « Nos réflexions techniques commencent à payer. J’ai vraiment pris
beaucoup de plaisir durant cette courte séance (15 minutes). Nous avons trouvé un
bon réglage pour la pluie. » En gardant de plus un train de pneus pluie neufs pour la
course, le pilote savoyard ne pouvait qu’être confiant pour la course. Pourtant,
celle-ci restera un véritable cauchemar, du moins à partir du 3e tour.

Course 1 :
au pied 

du podium
> Dans la Course

Soheil en tête de la course 2 de Dijon devant son équipier HELARY : 
un scénario qui ne durera hélas que cinq tours...
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Un public des grands jours était présent pour suivre 
les passes d’armes des concurrents des Supertourisme.



Parti en tête après avoir résisté aux assauts de HELARY,
Soheil parvint à prendre quelques mètres d’avance dans

le deuxième tour. « Je m’attendais à avoir quelques
difficultés dans la première boucle étant donné mes pneus
neufs qui avaient besoin d’être rôdés. Ensuite, ils ont
commencé à être vraiment efficaces, et j’ai senti que
cette course était pour moi. » Soheil déchantait un tour
plus tard. Sa voiture commençait en effet à montrer
d’étranges réactions, notamment dans les courbes

rapides, à fort appui latéral. Soheil parvenait
malgré tout à garder la tête, et offrait un
spectacle de défense tout en glisse aux
20 000 spectateurs présents à Dijon. Il ne
pouvait garder sa position plus longtemps, et
HELARY le passait au 5e tour. L’intervention
du safety-car suite à un accident en queue
de peloton permettait à Soheil de souffler
un peu et de reprendre des forces pour la
deuxième moitié de course. Lorsque la
meute était enfin libérée, après trois tours
à cadence lente, Soheil résistait tant bien
que mal, mais le comportement de sa
voiture empirant il ne pouvait résister aux
attaques de ses adversaires. Il chutait au
final à la 9e place et empochait deux
modestes points. « C’est un week-end
horrible, mais nous avons trouvé juste
après la course du dimanche le problème
qui a affecté ma voiture. Au volant, son
pilotage devenait de plus en plus difficile,
c e  q u i  n e  p o u v a i t  v e n i r  q u e  d e  l a

défaillance d’une pièce majeure. Suite à la
sortie de Charade, le châssis s’est en effet

fragilisé à un endroit et s’est peu à peu tordu.
Dans tout cela, il y a des points positifs à

c o m m e n c e r  p a r  l e  t r a v a i l  r é a l i s é .  N o u s
commençons à y voir plus clair.  Nous allons

maintenant travailler sur cette base de châssis, et le
développement de la voiture va véritablement pouvoir

commencer avec Gémo Sport et Peugeot. Rendez-vous
dans les rues de Pau le week-end de la Pentecôte.

Contrairement à l’an dernier, je n’embarquerai pas de lest, et
je compte bien en profiter ! »

Pilote officiel Peugeot en Supertourisme, Soheil disputera cette année la
71e édition des 24 Heures du Mans dans le Team Pescarolo Sport. 

A cette occasion, après un premier contact mené de nuit sur le circuit de
Magny-Cours fin avril, c’est sur le circuit des 24 Heures que les essais
préliminaires du Mans ont eu lieu dimanche 4 mai, répartis en deux
séances d’essais de quatre heures chacune (09h00-13h00 et 14h00-18h00).
Les 53 voitures présentes pour cette répétition générale de la mythique
épreuve, qui s’étendra du 11 au 15 juin prochains, ont eu droit à un soleil de
plomb tout au long de cette journée, la pluie attendant consciencieusement
la fin des débats pour s’abattre sur les 13,6 km du circuit sarthois.

Un temps idéal pour travailler sur les réglages des deux Pescarolo n°17
et n°18, cette dernière étant dévolue à Soheil, Eric HELARY et Nicolas

MINASSIAN. Le but de cette journée : régler la voiture par rapport au
pilotage de ces trois pilotes, et continuer à faire évoluer la mise au point du
châssis Courage C60 propulsé par le moteur Peugeot 3L V6 bi-turbos. C’est
à 11h25 précises que Soheil s’élançait pour un run de près de 2h00
entrecoupé par deux arrêts aux stands. Après ses participations aux
24 Heures du Mans 97 et 99 sur une Viper (catégorie GT), c’est avec un
plaisir immense que le pilote d’Aix-les-Bains retrouvait le mythique tracé
du Mans. « La voiture est fantastique et très efficace. Nous avons
rapidement réussi  avec Eric et  Nicolas à trouver des réglages
correspondant à chacun de nous trois. Notre travail a été constructif.
Enchaîner à nouveau les courbes de Mulsanne, Indianapolis ou encore
Porsche, à une allure 20’’ plus rapide au tour que celle de la Viper en 99,
est un régal ! »

Au final, la Pescarolo n° 18 signera un temps en 3’42’’485, 7’’ derrière le
meilleur temps réalisé par une Bentley, et « seulement » 4’’ derrière le

2e temps, réalisé par une Audi, vainqueur des trois dernières éditions.
« Nos chronos et surtout le comportement parfait de la voiture et sa
fiabilité nous réjouissent. Nous n’avons pas cherché à faire des temps à
tout prix, et nous nous sommes concentrés avant tout sur les réglages.
C’était une journée de travail, pas une qualif’. Nous n’avons connu
aucun souci sur l’auto, et nous avons réduit l’écart par rapport aux
Audi et aux Bentley, qui restent les références au Mans »
soulignait Soheil. « Que les pilotes sortent de la voiture en
soulignant son confort, ça c’est important ! » remarquait pour

sa part Henri PESCAROLO. Un patron
d’écurie satisfait de cette journée

d’essais préliminaires, et dont
l’équipe va mettre les bouchées
doubles pour préparer au
mieux le grand rendez-vous
de mi-juin.

Soheil prépare les 
24 Heures du MansSamedi 17 mai, Course 1 :

Essais qualificatifs
➤ 1. E. HELARY

(Peugeot 406/Gémo Sport)
1’32’’747

➤ 2. C. BOUCHUT
(Seat Cordoba/SNBE) 1’33’’109

➤ 3. E. COLLARD
(Peugeot 406/VDO Dayton)
1’33’’301

➤ 4. R. ARNOUX
(Opel Astra/VDO Dayton) 1’33’’368

➤ 5. V. PORTA
(BMW M3/JPL Sport Moteur)
1’34’’449

➤ 6. J. MELIS (Opel Astra/Team TARRES)
1’35’’035

Course :
➤ 1. C. BOUCHUT (Seat Cordoba/SNBE),

les 13 tours en 18’21’’023
➤ 2. E. HELARY 

(Peugeot 406/Gémo Sport) à 0’’500
➤ 3. J. MELIS (Opel Astra/Team TARRES)

à 4’’957
➤ 4. Soheil AYARI 

(Peugeot 406/Gémo Sport) à 7’’675
➤ 5. E. COLLARD

(Peugeot 406/VDO Dayton) à 11’’974 
➤ 6. Julien BRICHE 

(Peugeot 406/Gémo Sport) à 23’’274

Meilleur tour en course :
J. MELIS, 1’23’’827 

Dimanche 18 mai, Course 2 :
Essais qualificatifs
➤ 1. Soheil AYARI 

(Peugeot 406/Gémo Sport) 1’33’’257
➤ 2. E. HELARY 

(Peugeot 406/Gémo Sport) 1’33’’963
➤ 3. E. COLLARD 

(Peugeot 406/VDO Dayton) 1’33’’975
➤ 4. C. BOUCHUT 

(Seat Cordoba/SNBE) 1’33’’999
➤ 5. J. MELIS 

(Opel Astra/Team TARRES) 1’34’’614
➤ 6. R. ARNOUX 

(Opel Astra/VDO Dayton) 1’34’’980

Course :
➤ 1. E. HELARY (Peugeot 406/Gémo Sport), 

les 15 tours  en 27’17’’539
➤ 2. E. COLLARD

(Peugeot 406/VDO Dayton) à 0’’464
➤ 3. R. ARNOUX 

(Opel Astra/VDO Dayton) à 8’’287
➤ 4. J. MELIS 

(Opel Astra/Team TARRES) à 9’’066
➤ 5. V. PORTA (BMW M3/JPL Sport Moteur)

à 10’’268
➤ 6. C. BOUCHUT 

(Seat Cordoba/SNBE) à 10’426

Meilleur tour en course :
E. COLLARD, 1’33’’969 

Classement au championnat :
➤ 1er C. BOUCHUT 59 points
➤ 2e J. MELIS 57 points
➤ 3e E. COLLARD 54 points
➤ 4e E. HELARY 43 points
➤ 5e Soheil AYARI 39 points

Prochaine épreuve : 
Pau, du 7   au 9 juin

Lestés à Pau : 
E. HELARY    70 kg
E. COLLARD  20 kg
C. BOUCHUT 10 kg
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S i g n e s  d e  v i c t o i r e s

Soheil sur le circuit des 24 Heures du Mans : 
une journée d’essais préliminaires très efficace menée avec ses

deux équipiers, Eric HELARY et Nicolas MINASSIAN.
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Les partenaires techniques de Soheil… 

Soheil perd une place au championnat après le meeting
bourguignon. Rendez-vous dans les rues de Pau.

Petit moment de
détente dans le

paddock !


